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étaient occupées par le peuple e les gardes ns- IDuverier dle Hamîrnnnue qui a répondu digne- Les centres, assez poliens jusque-là, grâce à vraiment autorisé à s'écrier.: "Combattez nos
iiîaux---Aior les menbrce du gouvernement ment à l'attente le 'opposition et aux provoca- l'habileté de J'orateur, commençaient A murmu- opinions, opposez vos passions de parti à nos1
Provisoire furent proclamés au milieu d'une Lions iiiîintrieies. L'hononble oratear a cos- rer. Messieurs, leur a dit NI. Duvergier, ceux propres passions, à la bonne heure ; mais vous
scéne de tumulte, telle qu'un n'en vit ias de- menci par établir que dans l'espèce de procès qui nous acuseit, nous, de passions basses et -ne pouvez pas faire que le droit cesse d'étre le
puis les jours de la conveiiomî. L'assoemîblée qui s'intruit il ne recoinain;t point la imajo- rupides; ceuc qui nous reprochent d'agiter le droit, mais vous ne pouvez pas déclarer que la
a'ajourna ensuite à l'Hotel de Ville pour installer ito parlementaire pour juge. Plaider devant pays par amition otu par vanité, lous leur re- lumière n'est pas la lumière !"
le uouvernement prvisonire. elle contre li s miiusutres, avec qui elle est en'- prochons de le carrmnpre pour l'asservir ; ceux La réfutation était si complète qu'à partirde ce

Tels sont les Items cotfits et 0tne ordres qui. tréi volointairmciînt en compiicité, ce serait enfin qui nus dénoncent comme prêtant force moment M. Hébert, lui qui avait fait de grand,
sot arrivés jurqu'à présent par le té!ugra phe. lure duperie. L'ppo-ition ne s'aidresse qu'au aux patis extrèmties par nos discours, nous les efforts pour ce contenir et pour donner une
Quoiqtu'ils soient atssi omradctoires, n petit pays, et 'es à . on triinal uuveiain qu 'elle dénonçons t comme donnant pr leurs actts tournure modérée à des opinions violentes, s'est
cependant se faire une idée dle la gravité des dénocire C Ladiitration et la majorité C!le- res mêmes paris le levier qui leur manquait pour laissé aller malgré lui à tout l'emportement desa
événements et ce l'étendue du mouvement ré- mème. soulever la soîiéte sur nes liaes. Entre ces nature. M. Ledru-Rollin avait abjuré les cen-r
volutionnaire. Cela entendit, M. Dtiverg er a exapinié d'a- deux accusations qui petit juges ? La nation Ires de s'arrêter devant la violation d'un droite

Dans notre feuille de deinin nous pourrons bord si les banquets pour la réfuirine avaient et seule. C'est doiie àelle que nouis en appelons ! certain, manifeste, et de ie pas se rendre volon-e
donner de pils mniples détails. La malle un- lieu en vertu d'un droit ou par une siiple tsi- I1Sièrle du 10 fierîr. tairement responsables du Sng quipotsrraif être&
glaise est arrivée ider soir à Québec d'llifax l ne. Li.ant d'ani r le somi de discu- La liscisiun diu dernier paragraphe de l'a- rersé.
avec une rapidité admirable. Demain matin ter sur les déccets île 1790 qu'on vint d'nxhu- dresse avait été trés vive hier ; elle nété violente -Que parlez-vous de sang à répandre, s'est
elle sera ici et nous aurons une copie du WI'illmler ier tout récemment et ne daignant point pren- aujnurd'hiid. Cela devait êre. Les ministres, écrié M. Hsbert ; tnous ne ferons point verser
et Smita's European Times. ire ail sérieux cne tieminsèrable piaridie de léga- co promin par les actes coupables qui doivent 1 le sang des citoyens, mais nous ne souffrirons

Les autres nouvelle sont comparativenten lité, il n posé neuement l ,q u elion Pisanilt : tôt ou tard appeler sur leur tète une grave rs- pas une licence qui est formellement proscrite
uans importance. Les marrhéis anglais sont Le drit de reunion qu'on iprétendi mui contes ponabili:é, i'avaieit. pour s'y soustraire, qu'un par le silence même de la charte.- Des mur-
fermes mais inactifs. La fleur se vend 27s. 6d. t:, alpres Paviv-r suuolennellement rocoiit un ioyenu, c'etait Je compromettre avec eux la me- I mures éclatent sur tous les bans de î'oppoei-
le blé américain le 60às. s 68s. lS I., et ceruint ; Ii le roiuverneneit à la pre- ori et slaourne. Ils n'y ont pns manqué :I tiun.-Nous devons obéir aux lois ! ecitez les

Il y a des rumeurs I Liverpool que lort John tention de le cniiipier, je suis pièt à i'asso- ils ont engig is leur querelle la pernnrean di lois ! s'écriaient cent voix confondues en une
Russell a résigné, soi budjet nynnt rausé un ier a toute titatii tie qui aura pour bit le ire ,roi par les paroles qu'ils ont placées dans sa iie.-Il n'y a de droits politiques, poursuit
grand mecsnteiituineit. Le défltnit dans le prevaloir la liberté lé tat 'r larbitraire.- bot bluchet à l'ouverturei de la session, comme les M. Hébert, que ceux qui sont expressémentn
revenu public a'élevant à £2,900.000. Lord nUîus iusI i n!e on i euiés plths d& cent dülit - erniers niiistrc de la restausration avnient en- écrits dans les consutiution.- On vous a citéI
John Russell propoasit d'élever le taux le 'In- tLs de l'îppotiulin ; et [ous ati, i, totioutS '" gagé le roi Charles X, cinq mois avant sa chute, uin texte d'unne constitution.- Totes celles qui
come for à 5 pour cent. Les centres, qui ie Sunit fis ansdouteC com- 1 par des déclarations toutes semîîblabiles. Il leur ont précédé la charte sont abolies, et il ne sub-

Le 'illmer and Smith dit que le minisère piétement édifiés Fur la valeur des décrets île reste à eiintuiier la majorité, et cela le leur pa. siste rien des droits qu'elle i'a pas formellementangais ne peut se soutenir et qu'il a été bliattu police de NI. Duchatel, .)nut accueilli cette d- rait paus dllticle. conacre..r instant suparavant un deman-
sur plusieurs mesures importantes. clarntiont lan un profond silence, Apiès la condamnationii pour le passé, c'est- dait à M. Hébert si les droits de la nation fran-

Les nouvelles d'Italie annoncent que le Pape A près la question île droiît veilait relie d'Op- à-îlire après l'insulte, est venu le defi. C'était çaise onîis dans le prénmbule de la charte
hésitait à poursuivre ses mesures de réforme owrtieiité. L'rat s'est crut dispensé de la itrop lteu de se faire ui bouelier le l'inîvilalilité avaient pour cela dispar-u ; on lui demande àet craignait l'influence des gouvernements absa- débîatîre contralicet r" 'nt avecn' uîaernairen. Idu roi, en ea:ilant leurs colères contre l'oppo. présent : Reconnaissez-vous l'inviolabilité du i
lus. Le bruit courait nèmme que Pie IX était Il est bien évident, en efl', que le pati qui pro- sition ;c'était trop peul de tiret t.uier sur elle domicile 1 M. Hébert fait emntud'etendre
de é.lite dle touts les i rabus ne ro'ira jais 1i opprtuii dihaut dui truine cette qualification injurieuse ; i 'inviolabilité du diptdé, et il répond : Elle est

es troupesautrichiennes sont veme en tcn- d'exercer un vonti, le public sur c4 builset du' areu:1 ou entnmie ; ils lui iont sigifié que dé- csite dans la ebrte.-Noin, reprend un magis-ctact avec les étudiantsàaladoue et plus dle cent les dénoncer la nmml pour les '.ie duar- àsormait le droit de réunion était supprimé pour trai M. Taillandier, l'inviolabilité du domicile 1personnes ont été tuées ou lesse. e. Aim psli iti eloit elle, qu'il ne serait plus exerce', it dans u lieu Elle n'est consacrée que par la constiution de
A Naiple les troupes vont revenues dans la prendre, à cet eprJ, l'a lalmajorité. lilu., suit lanus nti lieu rsé, ile sous le l'an VI ; croyez-vou. néau mois, qu'elle ait.ville et une nmnist.e a été ccorl'. Ins les imu'an réuionis atuxilles a a bsonplaisir de la ple. A cette prréiention in- perdu toute force légale I - M. Hébert, cette.îla IMoité i été chassée de la aluivière pa r partJ' l'opp n con.tuuinnelle, I ordre a-t-il solnte, l' ppiion tout entière a répiondu par ,foi, ne répond rien, et il se plaint en termesla peuple en dépit les cluru du Ri pour il'em- ete troubillé INn, ipas iuiteiseu lu ,s, lullera. 'In;;..mett ircl îe déteidire le droit les ci-- a niers de 'interruption. Puis il continue à étalerpècher. C'est la, ce nuv emt mie, dnis un uay1u eicoe tlo et de le luire r'perter. C'est sur ce les sophismes d'o il résulte qu'à part les quel-iLa guerre continue en irassii. Les l i-es peiu h.ile aii la i tvitpublique, iii ez rnd poin g iquàporté aiujîurdl'lui le débat; c'est ninsi lues points mentionné% dant la charte, les ci-étint remtports aliuvanitage sur n iii uirs. renuuult..t poulq i'ulaillel la iniie dl'éiie ,iJIale' . mii' s'annioince un confit devei ti it peu près iné- toyeis ne jouiiStent d'a sud. iroit, d'aucune efa-1

-- Lulutîl iunrs prnonce dac cs 'iale. culté, que sous le boit plaisir de upréfets etl dereunamu v t eti u di ,t pubies ; aucun i a doniln !ieu 1 1. le garde le a veaux n rlefuit l'histoire sa la police. La gauche se lève indignéee. Les in-c
i'unepur umi. Quel et done le cnme de nacière ; il a supposé une jurisprudence qu'un terpellations les plus ènergiques sont sdressées

' opou muemb!r de la cour de cu Mtion, .f. Feuillhade. à M. le garde des seeux et à ses collègues. On0,.1 nnii, i e-i iutirt. , iremiibe:1Chauvin, a désiaré iim:.-nédiatementie pa s'adresse à M. Guizot, qui a protesté :olennel-C
'lie 'u'et m lie ;iui alu irn uuee. .nudstr i i a em , ires lucnt J.ment de son respect pu" le droit de réunion ;c 'il. D err avait trop il van s etre baserté pour étallir que l.s banquets pmolitiques on lui cite ses propre% expressi.>ns: " J.uus

m lre..; ;a b oi à tai:ent un ie sindéiebtable, vis" qu Ie n je ie méconnaitrai le droit qu'ont les citovens' r
- pui leur dec qular i'cnitrev ux. et le s t lpre parlageait pnas, et i , sou ncollègue le deptuté le se rniiir." On lui demande s'il admutiet ai-dlIC flnieu' fi bien expi cr comment, > ,us avient il di Lisieux ; il .a développé surouus avec amour jourd'hui ou s'il réprouve les doctrines île oonpu. Icux, cis ffrltireà a l'h ieur cuItracter se- 'uine tihéiurie dîe liqueile il résulterait que n'ul collégue. M. Guizot reste p!e, immobile, muet,LE .F itemi4cu d earhemes alliacelis ins ue vues droit ne peut exicter lorqi ni*u'il nue s pas expreFné- comme cloué à son banc.-Rèpondez donc i

rla erait interdit l atia-ment écrit dans une houi dans la constitution, répondez ! répète l'opposition. Pas un maouve- c
M T MA RS S oI Je!l'aire publiuement et duan de, Vues e uqui renverse tlis les prinripes juliqu'à pré- mont, pas un niot.--l. Hébert seul parle, ges.nlONTRIÉAL. - Jtuet cenurnRa.. S s n: i'iu vsicrticsd la set cinacres ; il a parl e ié en termes piumipeux ticule et s'agile. Cinquante :.euubres de la gani-I

-ciIo e .'li et de la cuorton, coatue l les îe la ,plice,institutionIbrt uutie sas doute, et ce sont debout et lui jettent comme titn repro-lLA REVaTN EN FRANCE ""'"t"t""",""'o""t"pas"jcar i uuier <hleluussommes loit'de"'ul"ir aa"uer lors- che trop mérité les souvenirs de la restauration.
Contre uesuvJelr. Iu'elle >e renferme dant ses attributions natu- L présilent se lève, se rasiel, se tourmente

La grand drame lui vient de se pulser en L'oratcur u dn coniuii -. L'aruîttvnt des illes et prostectricesa; nais tun tele, tin seul qui et étourdit en vain l'assemblée dt bruit de sa p
France absorbe en ce moment touie l'atnitiii 't lluCtees colue<;ueIces auxqueIes pourrait enii- lterdhise les réutnion, i. lébert -n'a pu le sonitte.M. Barrot, dominant le tiimuite, d:tî
et i en est bien dine. C'est un enible eunui- ir;uinier l'exrwe cite i rep abe, liudroit citer magré les souimiations répétées qui lui d'une voix tonnante à M. Hébert: Vous voulez
gement que le peple Franais svient de don'- de réunion a t 'àéére-Iu a ur-ruli+s de arrivaientd' touies narts. Cela étant, il ne s'a- faire ce que n'ont fsit ni N. de Peyrontni tii
ner aux gouvernementu ah<olu île 'P.uIrop!. a retauraiu, trau 'ec anut îe uJatide npar ,it plu', onnue l'a déonutré un rave magis- M. le Plignac.-M. le garde des seclumx se
Puisent-ils en pr'rrer ! Mais nous raiui erole du'""le tr , t lui le mettacuit unIt avant tai, M. lFeuila-Cuvin de soiuissi à la prétend itnsul. Il éclate ai, rcriminations et
fort qu'il en soit de celui-là comme de beaucoup euullc lea eultt tle la.o l ' r aii le souisin à l'arbitraire ; se sou- en menaces ; les Centres applaudissent à grand
d'autres leçons de l'histoire, duiti ces gouvrin'- lse 1 tiI tnnnni dut"110 au i rniettre àu l uoi, êmtilie injuste, que le pouvoir bruit. M. Barrot se lève, et avec tout le calme ients ne profitent gure. Dans leur inquiee n h u des baiquts. M. D lr- tluiifa l it'ult deit chanuer etq ri n'est pas que lui permet une indi nation unanimement li
terrer dles emt ent pohu r, i, tuti- lue i " 0 ' ni t' un u re ein cnutratin la t cl tu 'estprante avec lrt charte, c'est partagée, lil s'écrie : "os tenaces sont en-
client aveuglement 't olistinimeit à 'arb<luitie lv eli i '' n sur Ims leI ah. il < a Ias un deuvi r, nuis le rebnaio sains tela il coreIune rmiiseende temps malheureux c
et at despotisme. Ils eulient iuie I siècle est eu de p 'ae 'il é lu it -ri utn n'y aturtit point d'ordre a-uêru, poit de socité ueje viens de rappeler. J'écarte cedumenu- c
cssentiellemnen rt efrite et ibéreil et auitlieu d, , veluu lu'et nis.;[ru de d eni a uetle ralt possibCle se ouiiieitre a l'aibitraire, c'est untue ces, elles ne m'intimident pas. Nous non plus,se sauver par le ib'ralisme et la rêlurm, i ls e quanid il Alevit quelue dotiuIe u>w' le n:iacte'e lielé et l'ploisiion1, nlotus en iomimes con- dit toute la gauche. -Mais je maitntiens ce que t
perdent par 'espriti réiroradeelt i rsiunce 'n "inPli'. dls rluunilns s qui tl !'op- 'uinu ne sn renra pas coupable. j'ai dit ; vous, ministres de la révolution deau progrès. Ainsi vienti îe se perd l roauiéMar n n a It uiuut'tdctrie ui urétend 3Iis le nii't're semble le r aucun juillet, vous combattez, vous allez violer untt a
dle 1830. Isste de la rév'lution de juilil, elle tluptiImns lou us cuuuomme uile r1 gleneah .- 'oiînpîutic de la siuution lu 1 pay, de l'iiq uietude droit que les ministres de la restauration, que
a renié ma mère et a voulu conidiireee e est ue docîtna duilsuite ruet sumie queC I îl-des caprnits ciii,' lu tetuLi nn publique. Que l'ordre MM. de Polignac et tic Pevronnet avaient rs- elobisssnce p oasiveconine le guviiecrneiite de ueltrniciilt pas les libéraux( de l rueaurton. public soit tutu no imenacé il donneal 'ordre pecté jusqu'au jour de l'attentat qui a entrainéa ilRestauration. En rivi la France demandait C' et rep'ndat'iII sou es unisruh!ce prtextes hrè alud'interdire. la chute d la dynastie ' gdeu longteps des Ilmstitutionq lus hl'ral', tis umilicqs i devicut aumir prseis a Aiii, il ont signitié ie internlicion pour le Les murmures partis du banc des ninistres
la réforue électorale et parleenîaii e aumrtîutî, l méno>ire e gr diiuee de Charles banquet du l2e arrondisemntue Pati> et lors- se propagent su loin sur les banco du centre.- d
car les chambres ie représentaient n.ul.emn • uit 6ttenir aii roi dans le dfiscouurs mt' la que fiJhonorable députét de cet arIroudissemient, NI. le Girardin monte à la tribune pour réels-la nation ; 200,000 électeurs pour titi peuple de ciuruiie, le lagnage iijurieux et umenaçantl'dum u NI. Hfuiemel, rppelle qu'il a accepté la présiden. nier la présentation d'une loi ; mais sa voix est pn25,000,0000 d'habiîats ic'était une vraie cari- ectef le iri. Sui l'on éarte tous ce, prétextes, et le ce bnquet purce qu'il suit quel en doit couverte par les cris des mêmes bancs. Au f
cature du gouvernement représentatif. Cepen- tots ce' uensnge, qu'alperçoit-on en réalité? être l'esprit, parce que les lecteurs, les otliciers centre on demande la clôture, à gauche on in-
dant le pouvoir était sourd aux justes anep, e sée I" q ui dme irlnmet la uimairité miuniipauux «t les gnrdes nationaux qui doivent siste pour le renvoi du débat i demain. Les ré- à
du pays. Au lieu d't'IendIre le suffae électoral, CtJ'opp"oi .;celle-u'prîchiiumut la neces '0 yi asister sont atimes d'un roini alour de clamations se croisent i le bruit augmente, on qle cabinet français fit tout en soin pouvoir pour i unie rorme, iautre tc à lmm te. O, 'ordre et n'uit jauis fitit acte d'htilitu con- ppelle, on cherche le président. Il a disparu.p i
corrompre, cheter le petit nombre d'lecteurs. di'at iniiquenent, I 'anée dernmère encore, tri nos intîution consuiuuatio lle. Qund il Qu'a-t-il dit tiul ue le sait. La discussion est- s

Le patronnge si étendui ci r France fut pros- que la nation était ildil'eiente a ie débalt ; ldernande mcinpte le cett injute exclusion qui elle close ou continuera-t-elle L La chambretituté aux plus honteux c trafics, auxi mari.bien ! la nation u été inter.e an suiNulle fmrppe las vile de Putris, et eu particulier l'arron- l'apprendra demain.'
les pus scnndaleux,j usqu'à ce sqte les lolri- Li' priiuupales villes iu toyi ti parout elle iiurme li tuit repr ései, pas de réponse, Iastions exaspértes firent entenure d'un boutu lit ré poInu. d'excIu,' ps d'epicp tion. Cela est conmysià l'autre un cri gnéral de réprobiation. L'orateur avait accompli. aux app!audisse- die', sandm ; c'uuit il v a quelques jurs le LA SESSION PARLEMENTAIREs
Les banquets rformistes preparerent les espnrits nens dle l'oppoitioii, la plus gaiile uiuipanie de a i'régume de Nites et le Pulerne, C'est encore ~~
aux événements qui viennent de S'accomplir. tache ;il n'a pais \oulu ueunvist autre e ge- celui de Milun, le Vieine et le Saint-Pèters- La session parlementaire tire à ra fin. M. Dum- ula

Mais ces mamifetations de l'opinin firent mu uls ldélicat et plus iiilicile, cui de mtin- bour;urg n;mis ce regime e servitude ne s' lira mond a annoncé hier en réponse aune question de
trembler 'autiloritL. Aussi sudacieuse qu(e cou- tenir, devant la majorité, les accusations qu'amil- pas en France, du moins du consentement de Ilon. M. Shierwood, qu'aussitôt que les subsides
pable, elle voulut les eipclier, arrêter l'ex- leurs il avai itionrs nure elle. hInuimudincprié itÀoljinauront été votés et que le bill pour continuer les Ppression de l'indignaition publique et est dans cette m ajoriué, i 'l! ta(ut at ihmuguse ou e xi- Noums n'avnnas, aon le sait, la moindro sym- lais expirantes sera passé, les chambres seront pro- oses efforts pour la comprimer qu'elle a finît nLiai. geanite sur lu"' convenance uetairc', de patie pour les idées de M. Ledru-Rollin ; nous rogéer. Ce sera probablement jeudi ou vendredi £
tre la résistance qui vient le la renverser. voulor biun le ucomprendre à demnîthusIt. Alors détstouis les doctrines que lui ou ses amis ont au plus tardf. n

Lors do la discutsioin siur (rse itu Trnie, I 'onorble de'tie, tans manluer aaucune(de le velopus dans d(eux oui trois banquets inces- Hier soir des débats animés ont eu lieu sIr la
on pitt juger parla tournurequ 'elle prit duîe la ces coe ces, a preseité ea i u tta- siiiiiint cités à nla triue depuis quelquesjours ; question de subsides. Ot a pu juger un peu par rtgravité d la situation. Comme no. lecteurs bi'u i fidéle de la uitin lue !es nois nuts n'avns que d J'horreur pour certains ce qui aété dit, des dispositions de certains mem- bdoivent être curieux de savoir ce qui s'est pass c'hrirvoyans ont du cin étrc fruappes. Il a tniit e- n pr Lres et nertains souvenir qu'ils ont ex- bren duLux cotés dola chanbre. Laconduitede jI
immédiatement avant la revolution, ils nous vivre le uouvenrir des scandaies qu!e le partiimi- altés ;niais ce entiumenît ne nous enipéchera b rs esx otsdei mbre. Lacondit
sauront gré astis doute die leur otfrir les extraits nistériel *ima'inginiait a-voir effacés par ses votes pas d'être justes. NI. Ledru-Rollin, qui avait nos adersaires politiques, des ex-ministres et dut
siváints du Siècle de Paris des 9 et 10 ferrier. d' bsoltion ; il a montré que si les m cnten- enlevn la ev parole à M. Paillet en la rclamant leurs partisans un cette occasion a té noble et T
Le ton du journal annonce l'approche des ities ttueupt com ient à grunder oir- pour s'expiiquer suir desfaits personnels, a eu gènércuse. Ils étaient disposés à voter les subsi- H
temps malheureux. Vois entendez gronder niutdema ent, que i la défiance contre les classes ui lu bnu enprt do n liger cesfait personnels des sans rien dire, en Pabsence des membres de aloin la bruit des révoltions. Aussi quel aveu- uouverient lcroissait chaque jouir, c'est qu'on dont In justificationu eut 'at éclterson isolement 'admiistration, qui s'ils étaient attaqués ne pou- oa
glement pousse le p ouvoir dans l'abime ! Il yoy ait les puréituius conservaiteurs couvrir tou- Lait sein de la chambre. Il s'est nîtacitè à la vaient se défendre, etc. Il n'en a pas été ainsi dule'etias utu des sdroits conqui. s en 1789t, conn- jour. de l'iipuiniite les stcs le. plus honteux. <piuîestiu dle dhro)it à la quuesution de lég lité, et il quelques-uns qui se prétendent les amis dunon- oncirmusen 1830 qui ne soit escarmoués nu comi- du imouimentvt iu ces actes leur étienti utiles. Il fltutt convenir qlue ni N. Hébert, par 2signo- veau cabinet. Lhonble. Il J. Boulton a pris la St
promus. On ôse signifier au peuple fraitçais quel a dit jiustement et qliiemue u 'à rnce du nJuee îles fits, uar u conutsiun le tous les parole pour dire que l'administration comptait trop vles réunions do toite nature, mmite dans les répéter que de tels excès étaient iiévitables, co;trdiction énormes dans lesquelles il était de membres, pour condamner la nomination de temanisonîs privées, mmérre pour l'xercise îles droits que les successeurs du iiiistèrueactuel n'est tombé, lui avait donné de grands ny; antages, il l'on.L. M. Vigoret celle des Solliciteurs-Gèné-électoraux n'auronît liait que sous le bot uisir rendrati-t·nt coupables comme lui, oi f.isait on a prolit avec une rare habilete ; soi ergu-do l'autorité ! Le gouvernement ne rdera ps naitre au sein des nmusses rtte funueste pensée nentation couie les arguties qu'avai Inlborieu- rauz et do Commissaires des 'Travaux Publies u
disait M. Ducihâtel dans la séance dii 8 février. que le miil n'était pas seulemeni dans quelques semuent enlassées i. le garde des oceaux est comme Conseillurs Exécutifs de la Province. La t
Cette parole sera durement expiée. homines mtius l s aiinttituts. Les cupilidi- decive, concluante i elle a lcisé utune vive sen- discussion a primcipalement roulé surees quesdtins.•

Le Siècle du 8 février. tées s:tisf«ites, o'estil écrié, suslcéiten rnaturelle- sationu sîuc les baaie uinitériels eux-ième, et Nous n'avons le teinps aujourd'hui que d'en dire
'<La discussion sur le dernier linragra plu, le icment lde colères 'unatesets ce iidles anit:-so- 'orateur, en terina n, cn faisnt arippel à la un ot ; mais bienit ious reviendront sur ces

'adresse c'est ouverte par un discours el euM. ciales. COleciclce, à 'honeur du lat majorité. emuit di!inussions en les rapportant au long. lu

M. Christie a proposé ue motion enb<-
les objections faites par X. Boitan. Maiso _
tant tout Ceq ui fut dit Par lui et lccl.
seu la secondait, la motion fut rpep
Sherwood, sir Allan McNab et plusie Il
membres conservaiours l'opposerent en é.
l'idée de profiter de l'absene. des mere,
nouveau ministère pour dire quelqueechoe
damnation de leurs actes et de leur p¡li¡ie

L'han. L. J. Papeneau n'a pa été
reur. Sans tenir compte de la positon sonvaels
exceptionnelle dans laquelle tetrouveint la
et le ministère, i. Pap edeaudnountisr
a encore donné un libre cors ases idé elt
opinions indpendantes. Le passé a été I
sans rémission. Tout ce qui a été fait delauit.Ilion a été mal fait. Nos chefs politiques ,,
conduit les affaires, etc. Quant au préselt J
vaut guère meux que le pzqsé. Voilà a
la portée des remarques de M. Papineau qui but,
le ministère dei Proroger la chambre et vent, di1î
lui donner des avis haritobk,friendy a da

Nous cegrettons sincèrement de voir y
ment de M. Papineau à embaraser la manhe è
l'administration et a vouloir impor co..s li
fort bien remarquer hier un des omrewn, à
chambre et au pays une législation précipitne
faut le dire sans détour, la marche qu'il a saii
depus quelque temps nous parait hostile au sras
intérèts de ties compatriotes. Nous ne lui sop,.
sons pas de mauvaises intentions ; mais nu
croyons que sont zle l'empatte trop loin eltm
vite.

Le publicjugera si nous dison vrai, enliail.,
débats, auxquels prirent part MM. Drumuai
Chauveau, Nelson, Badgley, Holmes, Richania
Cauchio.

Apies la discussiun la chambre se formatinec.
nié général et les subbides furent votés.

E.Ecros DE ERcHtEs..Nus getil
d'apprendre avec plaisir que George E. Canin,
écuyer, a Ia sollicitmtion d'un grand nombre dé.
lecteurs cansenti de se porter candidati clic.
tioi qui doit avoir lieu lundi prochain panne
cumte le Verclières, en remplacementdeg
James Leslie qui va être appelé au Conseil Le.
giilatif. Il est à notre corna iiasance que I
Cartier a décliné pilusieurs fuie l'hloiieurJe lu
repré 5elation lors Ies dernières électionsgéné.
raies, miais luecomiité de Verchères étant en
comtié nata', et dan, ilequel lui et s faille ont
les intértis considérabiles. il n'a pli faire anr.
mlent que de se reilbe aux vieux selecteI.
Noui n'a vo'ns p li ii d'appuyer 'tir le nie.
rite de M. Cartier ; tout ce que nuis avnns I
dlie c'usi.t o sui ile puilit de lte pulitiqa
Qassi bien que sous le polint de vie des inîter&îj
ocaux. le comté ne saurait to;uber en mce.
eures mains.

ARvsnnete ddipenises de la Proeiîice.--'n.
pecten.--Guneral de la Province vient le puMer
îul út:tt das ifinances du pays. Les revens
bitits de V;47 e'élèveiit à £506,826 14-..3
A cette smieilc il iut ajouter £52,006 3t.iM.
balance itcrédit dît fond consolidé le 31 janvier
1817. Cc qui fait une recette totale le £ 3-
S32 IS4. 31. Les dépens..s de l'anneîce,y com.
prii 'intérèt de la dette puhlique et lvrsesa
propriations par des atei pii.eanei i et ii
ulsides aniilnuelà s'élèvent à 1£4S.021 l6s. li.
re qui laisse une balance apparente au crLihidu
ond consolvié de £10U,811 14. 41. Contre
eit balance cependant il y a pluusieurs dr.
1i121liics.

lu £:35,000 pour cutains travaux publicr ci
appropriations parlementaires.

o £22,2S3 5!. 9.. dépends par dles ordres
i coniil, sans l'attprisam parlementaire.
3o £20,000 à payer pour dépenses d'émîi-

ration et qiarantaine.
43 £22000 dJs ait Gauv.rnement Lapérial

eisanlés par le commissariat.
5o £50000 à pet tpril à payer pour des op-

propriations desannées piassòes pour lesquels le
ouns rcnsolidé est engagé etc.
Ces ditTurentes demandes s'élèvent endeable

prè da £150,000. Elles absorberaient p!us
ue la balance au fonds consolidé. Mais il y a
plis de £100,000 des revenus de 1S47 qui ne
ont pas encore rentrés et il y a ausi à partlea
£20,000 piun haut mentionnés £3,000 de ilé-
penss pour l'émigration de la dernière asitn
uim le gouernement anlis ia proîià de rnm
bourser. C'est la ce qui a contribué a emba.
asser les finaces dit pays. Mais la <main
ause le cet embarras, c'est la dépense croià.
sante pour ies travaux piblica. .£.Wq,651164.

-d. ont été dlpeinsé.s depuis quelques oannee,
Ir les £3S0,S;33 1ls. Id. appropriées par le
arlemetit pour ces objets et les Cominiffaîmr
nt des contrats passées non suulement pour les
172,181 Ili. 9J. balance dues appropatusi

mais pour £100,000 au-dessus
Dans cet tat le finances l'nspecteur-Gè

ail recomnaInde 'émsaanatiun ie nouvelles Dé-
eîntuîres pour £125,000 et un vote de crédit

otr£140 000.pour,.

Eeton.-Les wvrits d'élection pour MonttèS
'errebonne et Verchères sont sortis. L'icoi. L

. LaFontaine se présente fi la Capitale; l'élection

lieu le 28 du courant. Sans doute il seraali

ans opposition. L'Election de Terrebonne a lha

3 avril, l'hon. L. M. Viger s'y porte Sndidalt,

s dit qu'il aura pour adversaire M. Papis'an d
l. Martin et James Scott, écr., avocat de cette

Ile. Nous croyons ces bruits malfoînds. DmO

us les cas M. Viger est certain de son électin,
Les électeurs libéraux-canadients feront contime
eux de la Nouvelle-Ecosse qui aux derniéresdhîU

riomphaient partout.

Les journaux de Québec nous apprenntent q"

boit. T. C. Aylwin est arrivé en cette 'tan
t

e son élection est assuréte.


